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RAH ORT PROVISOIRE 1 
sur la politique g~n~rale du Conr;eil de 1 'Europe 

(Jιapporteur : f ,_ Federspie1) 

L 1 Assemb1~e, 

1 . Re rottant 1es H~nent.:J de division affaiblisswt 
1 ' influence de 1'Europe dvns son r-nser.!ble et des pays r•embres en 
particulier par rnprort i':ι ι•evolutjon politique mondiale ; 

2 . Estim:-nt qu'i1-ne snurait y avoir contradiction entre une 
politique de detente et une po!i·;;ique de coop~ra.tion plus Hroite 
en Europe occidenta1e ; 

3. D~-ι::lorant qu ' en dFpit des "Pro~res reιιlis~s en Lm::ope , 1 •ecart 
existnnt dans 1e domaine techno1oι;ique entre 1'1\nope et lee 
~t-s-_un_is~pRS ete rιMuit; ./ . 

1 . Ce rapport proνisoire est distribue conformer-ιent k 1 ' artic1e 46 (4) 
du Reg1ement . lE vote de 1a Coπ-.mission sur l ' ensemb1e du projet de 
reco1'!mandation interνiendra 1e 24 f'Vril ltΌ67 . 

ri~~rtr}ii·~ ~~~1~;H~~:~H:~~~;~~;~7i~~~~~i~~i~f~~~~~tiol 
~~~~~~Υ ~~~ie;~n~~f~rs;n czli~~~;; ; ~ι~Ynk;i;tj~~:~~ , P.~ vz;~gιu , 
J,,ontini, l,outet, Jiessler , Patijn , F.odopoulos (ReMplaγσ.nt : ka:IUffi, 
~vΓe'I'Ssίii"ann , zi,.hdis . ·---
!1. ' · Les noms des l!!~presents lors de 1a discussion du rapport , 
le Β avril 1967, sont soulignes . 
Secretaires de la CorJΓission : 1; . Rosenst1el et Vasey . 
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4 . ls irιn.nt que l ' ιHareisseren'_-, dεs CoF.r~unautes eur r.~peennes , 
par l ' adLΙission du F.oy'lur.'!e - Uni et d ' aui.res pays, est indis­
pensable nu renforcernent de l ' Έurope , t _1t du point de vue 
politique qu ' ~conor>ique ; 

5 . Relevant avec sntisfe.ction leo ini tiatives des Gouvernerπen·i;s 
britarιnique et it:J.lien tendπ.nt Ρ rεr.forcεr 1.-ι coop~ration 
technoloιique en ι:.urope ; 

6 . Estimειnt que les obstιιclεs it une coopι§ration pl us etroi te en 
Europe occidentale proviennent pour pnrtie des r.:ι~HirnΊces rec i ­
proques qui doiYer:t ~tre surr:ontPe s dans 1 ' inter l?t de l a 
colle c tivite euxopeenne ; 

RecomrnMde n.u Cornite des ιΛι-,is :res : 

a) de concerter les politiques des r;ays ner.bres Α l a 
lumtere du Statιιt du Conseil de 1 ' _-._.,_.:ι.:ope et d ' en etudier 
toutes leε; possibllites ; 

b) de reanimer ses propres for.ct:"onα politiques , rιfin 
qu ' on puisse exa.rΛner les noyens ac~cυels de Pronouvoir une 
politique de ooop6ration pro~ressive , εη tenι:ιnt cor-_pte , entre 
autres , de l ' ouvcrture dεs Trait€s de Ror1e εt de Ρξι:riει θ. 
l ' adhesion ou l ' associειtion d ' autres p?.ys . 

.ι . 



.!!!!!_0~ 

PREHL:!i'E PART 1§: : 

- 3 -

ΙΙ . EXPOSE DES :M<Yl'IFS 

par [ , Pederspie l 

Les perspectives et problf~mes actuels 
quant b. un nouveau depart de la 
coopθration politique en Europe 
occidentale 

Fondernents et raison d ' ~tre d l wιe 
cooperation politique 

Ia. place et l ' avenir du Conseil de 
1 1Europe dane un continent en 
rnouvement 

a) Vers une ebauche de cooperati l"'n 
technique avec les pays de l ' Est 

b) Ιιι place dee pays neutres et des 
pays peripheriques au sein de la 
famille du Conseil de l 11urope 

c) L 1AseembHe du Conseil de l 1Europe 
eet un forum largement ouvert au 
monde e:xtθrieur 

d) Le Comi tθ des ~.inistres du Conseil 
de 1 1hurope : un terrain politique 
en jachere 

Doc . 2202 

1 Α 3 

4 ·- 11 

12 Α 28 

29 a 31 

32 a 37 

38 Α 41 

42Α45 

46 a 48 

49 β 50 

./ . 



~Tl.Q!! 

1 . Le Conseil de 1 ' Europe - et notarll!lent son Assemblee -
depιι!s sa creation en 11Ξ14Q , a ete so1t l ' initiι:ι.teur soit 
le COI!II!Ientateur a:i;tenti.f et souvent constructif de toutes 
les etapes , franchies OU non, SUX la voie de 1 ' UIΙification 
eur.o~enne . Qu ' il s ' agisse de la C.~ . C.Λ ., de la c . :::: .D . ., de 
l ' U.E . O., de la c.r;.E . , de l'EURA'i'~:, de la Com.r:i.ission Cattani 
ou du plan Γouchet , on constate nujourd ' hιιi que lee ε.pprobro. t ions 
et les_ rettcences quant a ces divers jα]ons n ' ont pas toujouxs 
ete le fait des D~mes defenseuτs ou des l!l~~es detracteurs , C1es t 
11\ un i ndice entre bien d ' autres qui prouνe que les pδles 
d ' attraction poli tique sont ercore trop divers en Euτope pour 
permettre une unite d ' apprS:ciation dos m6t hodes, voire des 
r€-sultat s , de cooperation o llais cela prouve auesi l ' impι!-rieιιs e 
nι!-cessi t θ de coordonner les efforts europeens dans le domaine 
politique il la plua grande echelle possible , si l ' on ne veut pas 
perdre les effets bδn€-fiques des r€-alisations communautair es 
dejθ. acquiees dans le domαine technique ο 

2 . Ainsi donc depuis la conf€rence de Jιieesine et 
en d€-pit <1es progr e r€alis€s depuis lors non sans peine 
mais grcioe θ. tous , cnr il ne peut εn t t:re autrement, 
l ' Europe reste toujours en attente SI)J le seuil de son propre 
avenir politique ο 

3 . Il importe peu de savoi r si oeux-lθ. n~me qui 
revendiquent e.ujourd 'hui 1 'ent:ree de la r..rειnde -Bretagne dans 
le Harche Corn.I:ΙW1 1 ou ceux qui s Ύ opposent , nuraient agi 
autre!"'ent hier . Ce qui irι:porte par CGntre c ' est de seνoir 
si leur. resolution est d€-sorιr.ais irrevoce.ble . 

./ . 
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~Ρ~ = t~:~~~Vi~~:;~~~~~~~~oe~;~~~-~_;Q~ 
4 . Votre Rnpporteur n'entεnd pe.s re!aire 1'historique de 
toutee 1es tentntivee erι vue de fe.vcriser une union po1itique 
de 1 1 Euro~e . Deux des dcrniers rapυorte de } . de 1a Va1l~e 
Pouesin (1) ont clι:ιirernent fait le point de 1a ques.tion . 1-e 
probleπe est aujourd ' hui un probHιte d 1 nτientat1N1 et de 
mouνement . Orientation, car la. d€-tente d'une part et 1a 
volonte de le. Grande - BretaRne d ' entrer dans 1a C.E .E . de 
1 ' autre posent 6 l ' nνenir poli·ique de 1 1 E'urope a 1a foie des 
proble·mes de forme et de fond . l.ouvement , cer 1e choix du 
moment 1e p;tue opportun pour s 1engager sur une voie ou l ' au·~re 
ne fe.it pas l ' objet d ' une egale e:valuaticn , de ncmbreux 
gouvernements trouvant dans 1es h€-si tations d ' autru i uηe 
justifice.t1.on e. leur propre attentisme dans 1e domaine de 
1 ' union politique . 

5 , Les mecanis~es intεrgouvernementα.ux que le Consei l 
de l'Lurope rnet Α 1a disposition de ses t.er::>bres cιnt d ' ores 
et dej~ ete utilisef! dβl'1s des diHctions fort diversee , 
favorieant 1a coop6rαtion dans des ίlomaines tres vartes , 
notarιιment techniques au scns 1e p1us large de ce terme , t.ais 
1'utilieation des Ml'canisl'"!es dιο. Consei1 de l ' Europe peut et 
doit tenir compte de deux '3.Spects Όiincipaux : la conociεnce 
politique αι:rissante εn huιope occide~te.le et les re1ε , ).ons 
avec les ΡΑ.ΥΒ de 1'Est . Four pεrveni:.:. l> ce r€-su1tat , il y a 
1ieu ι1 1 obtenir non seulet!'ent 1 1accord πιnis aussi 1 'engagement 
reso1u de 1 1ensemb1e des gouvε::::neι::ιen";s des paye I:Jernbres , et 
la maJ'1i!este.t~pn de cet accord et C.e cet enι;nger.ent au eein 
ml!rne du Comit€- dee f~inietres du Conseil de 1 'j.;urope . 

6 , Il ceιnviι.nt cle souligncr aujourd 1 hui p1uo que jε-.πιais 
qu 1il n ' ~ a ni contradiction ni incocιpatibilitt entro coe 
doux impι..ratif~ : une poli tiς_ue de d~tente et d 1 entento 
po:.;sible avec 1cs p::ys ~e 1 1Lst et une coopίration politique 
organisέe entre pε!~'S de 1 ' ;~urope occie'cntΊ.1e , La quastion 
qui se poεe a nou~ e.ujourά 1 hui est dε savoir si 1es fondemente 

r~;ti~f:~~i:;~~;e u~~ ~~~r;~a;;~~1f~;; t~~~:1~~r~~;:~; e~a 
diminuent pas 1 ' urgonco, et n ' en attί:nuent pas 1(08 r<.Su1tate 
par avance , 

(1) Doc . 1741 (14 avril 1964) et Doc , 1864 (18 janvior 1965) . 
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7 . Certes, depuis 1949 l'Europe a change de physionomie ; 
elle offre β. ees habitants ce qn 1 un ι•conot:iste appE"leit une 
ε?conomie sε~s rarete dans ι.:ne eociete sans contraintes . Les 
dangers qui plA.naient sur 1' Occidεnt au temps de la guerre 
froidc ne servent plus au.:x esρrits qι>_e de rι§fι§rence histo­
rique . D'autre part, la conta~ion bienfaisa.nte de la detente, 
la perspective de 1 ' entente, associ€es aαι: avo.ntages rrιatθ­
riels de la coopι§ration economique, notar121cnt au sein du 
}-'archθ Cornmun, paraissent consolider , sinon justifier , un 
certain enp;ourdjsset:Jent politiη_ue . En un mot, l ' ι§conomie , la 
tecl'ι.n ique et la diplomrtie semblent parfai terι·.ent a m~me de se 
substituer lo. la politique pnur Qs.surer la survie et le proy,r~s 
de notre sociέtι§ europε?enne d€mocratique . 1 1 €lα.rgisseMent des 
Corιιnn.ιne.utes europeennes est prε?sente conme un moyen d ' o.ssurer 
θ. l ' Europe un standine: technologique qui lui donnεrait les 
moyens d 1 ~tre competitive Β. l ' €chelle du monde . Il y a 
actuellement une timidite collective face θ. l ' ergurnentation 
politiηue , ce qι1i rι:unene la politique ε111 rN1g d ' ιιne vertu 
europ"'enne rε?siduelle, alors qu ' elle est la carf'ctι§ristique 
dι§cisive de l 1esprit et du style europeens , sans laquelle 
l ' Europe aombrerait dans l'a.nonνmat des sociε?tι§s matε?r ia1istes 
et d&ns 1& disponibilit€- p;litique. 

Ρ , En effet, 11 sernit errone de croire que 1a croi esance 
des Commune.utes et l'ouverture a 1 1hst n?us dispensent d 1W'le 
coop€ration politique plus P.troite et que l'ι§conomie peut 
inde!iniment venir A.U secours de 1a poli tique , voire 1a 
remplαcer . 

9 . L ' tH~r~issement ι;ι§ogrε<Jhique des corι::unautι§s ne 
ferε-.it que conditionner l'accrois:)ei!Ient des resnonιJabilitθs 
po1Hiques tant intι§rieures qu'exterieures de ln Corw.:unaute . 
Le besoin se fera donc sentir t6t ou tn.rd de comp!e·ter 1es 
mf!.can1smes de la cooperation economique pεr dee meco.nismes 
eouples et profXessi!s de coopεJ::->.tion politique, 

10. L 11'urore n 'e donc pι:ιs " choisir eηtre la cooperation 
et la detente ; toutes deux lιιi sont :rnreiller:-ent indispen­
sables , et le fai t que 1n guerre f1·?ide soi t un 1ointain 
souvenir devrei t P.rn.1ement prouνer ~- nos interlocuteurs des 
pays de l'Est que la cooperation eoonomique et poli tίque entre 
pays de l ' Ouεst europι§en n'est en .,,ucune PlflniCre un incon­
vε?nient ou une menace pour eux. L' acceptation de cette situation 
dε?montrera au contraire que de Part ct d 'eutre 1 'espri t 
d 'entente est en mesure de rem-plaoer l'esprit de croisade, 
~~ti~~ .lee PIOι!!'r~a dee uns neuvent et doivent profi ter eux 

.; . 
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11 . ~ plupe.rt des echanc:es ενεc 1es pιι~τs de 1 ' Est se 
font c.ctuel1ement sur 1e plen bilatε'r?.1 considere des deux 
cMee comπe 1e plus opportuη daηs 1a si tuatioη preeente . 

Ιιι coordination des efforts a 1'0uest r.e peut donc 
qu ' amιHiorer les prestations co11ectives ou individuelles qui 
peuvent y ~tre fournies αu rnonde exterieur. De ce fai t , 1ee 
mecanismes de cooperation politique au sein m~ι:e de la future 
commune.ute europeenne devront €,r;,a1ei!'ent permettre aux di!fereηts 
€1€mente natione.ux qui la cornposent de disposer d 'ιαιe marge de 
n€gociation economique et diplooεo.tique suffisante et corres­
ponda.ηt a C€ qu'en attendent la. plι:part des pα~ιs COI""J!lunistes . 

~-~~: ~~}1~~;~;s et rJ:L~!! dι~tre d ' une cooperation 

12 . C 1 est p1us encore 1 ι evo1ution interieure des Conunu­
nι:~utes que 1a I!'ennce ext6rieure , d ' ai11eurs singu11ere111ent 
ettenuee , qui rendent e.ujourd ' hui un nouveau d6part po1i tique 
en I.'urope necessA.ire . Toutes 1es grrmdes ttlches qui s 1 imposent 
Β. nous, proprθs techno1ogique ou aide au deve1rφpement , par 
exemp1e, exigent ouesi pour gtre menees R bien , une coordination 
polii~ique qui seu1ε est en mesure de permettre d'affirn:er 1a 
personnalit€ europeenne dι=ιn~ le monde. En effet, seule le. 
politique peut conHrer α 1 •economie cu Β. 1ιι technclogie ce 
ravonnet:"ent ext€rieur, ces efforts seconds I"!:"ιis eseentiele, ee.ns 
1eeque1e Jee Ct'Ιr.'ΓUnf'utee ne se:ιaient que des organismes de 
gestion, eens pro1on.vεr::ents dynwioues. 

13 . Or , bien que tout le moηde a'accorde pour recoηna1tre . 
ces neceeei tee pcli tiquεs dernH!res, nombreux eont ceux qui 
affirment que des initiatiνes daηe l ι espri t du plan Fouchet eont 
le fai t du p"'.sse, tout eη reconη.?issaηt pF.ιr <li11eure que des 
~~;;~~:i~~e ~1us ar::bitieusee οηt peu de chDnces d 'aboutir en la 

14 . Au lendemιιin dε 1 1 imp~rta.n·i;e tournee dee capi tιHee que 
vient d ' entreprendre ~;. Wi1son, cert~ins gouvernel'l.ents, nota.mment 
1 ι itP.lie εt 1ee Pays- BPs, estiment que la. carrdidαture britannique 
au r.ιexcr.e Comrnun devrai t intervenir 1ε p1us rapidement possible 
pour evi ter a 1 ι ini tiotive brite.r:nique de mnnquer son impact . 

D'l'.utres gouvernements , coJτ:r1e ce1ui de la ~epub11que 
Federale notar!Π'ent, estiment que le c11I:Ιat pour une extension 
des Ccmmunautes Α la. Grande - Bretaιs-nε et Α d'ι:ωtres serαit plus 
favorab1e vers ln fin de 1'annee . Dens les deux cas 11 s ' agit de 
limi ter le risque d ' un nouvel echec qui nuirai t nοη aeulement θ. 
1a Grande-Bretagne et θ. ceux qυ.i l'r:ι.'1puient, mιιie encore θ. toute 
l ' Europe . 

./ . 
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15. Le Gouvernement britαιιnique a affirme qu ' 11 accepte 
non seulεment 1e Tr::ιi tf de Rome, mais ega1er.~ent eee 1r:ιp1 1 cat i ons 

~~~~~i~~~e d;~gi~~~~~t~~;s e~:i~~;ie~'-'~=~· c~~;~:~~~~ ;~~~~ennes . 
Vo i ci donc qι!e 1 1l:urope se trouve face 8. trois options princi­
pa1es : eoit accorder 1a prioritθ 1J. 1'e1argiseerιent de 1a 
c.t: .E., soit accordn 1a prioritθ a une tentative d ' ιmion 
po11tique , soit enfin envis-:ιger nan seu1emεnt 1es deux i• 12. fois 
mais pratiquement 1α prer-i€re corn.=oe l<ι condition de lι;ι seconde . 

16 . On peut εeti111er cepend3nt que vu 1a deternination 
brit:1rιnique ~. accepter une cooperation politique organisθe en 
Europe , ricn n'er-p~cherait, θ. premi€re vue, 1es ειctue1e pe.r te ­
naires de 1a C.E.E. de jeter sans attendre 1es bειsee d ' ωι te1 
r.!e c ειn isme de cooperat ion politique . 

17 . Le meil1eur moyen de rθsoudre le dileπ.me se.ns alle r 
θ.l ' encontredeepcsitionsofficiεl1esde personn e , serBi t 
pour lee Six, en associant le Royaιune-Uni ι' omme observateur a.ux 
negociations, d ' utiliser 1e d81ai necessaire pour une adhθe ion 
de 1a Grande-Bretaεne aux fins de ιre-i,;tre en place dθs β. prt1e ent 
des roeceJ'Jiemes qui puissent rθpondre a ce minimurn que chaoιm 
peut αdmettre. De plus, une ini tiaJ'ive a.llant da.ns ce sens 
e.ure.it 1 1 avι:mtage de repondre Z.UX Ω.SΌira.tions de l ' opinion 
publique qui comprεnd difficilement que l ' on puisse eternel-
1ement differer la creati('ln dc ι~ecσ.nismes de conpere.tion 
politique. Il suffit qu ' ils soient e.ssez soup1es pour que tous 
1es Membrcs existants et 2 vεnir de la C .:;_;.Ε. puissent 1es 
accepter ct 1es utiliser . Certes, ces r:>ecanismes ne satisferont 
pss les exivencee ι::ro.:in'1listes , !!l:o!.is i1s auront l ' ava.ntage 
de voir bientόt 1e jot...ι. et dε pou...-oir Hre develrφpee et 
r enforces au gre des t:onjonctures. 

18. Ce qui manque S. 1 'l'iuroρε aujourd 'hui , c ' est prθcisθmc:n t 
un geste semblable qui au:ra1t aux yeux de 1 ' opin1on la signi ­
fication d ' une declειrειtion col1ective d 'intention poli tique , O:r, 
1 1 on constate une euspicion :reciproηue qui fai t que chacun 
pe.ra1t prefθrer sa propre abstention politique a une dεmi-mesur e 
venant d ' autrui , a1ors qu ' i1 est cεrte.in que 1α necessitθ 
d 1 inste.urer une cooperation poli tiquε europeenne demeure 
aujourd 1hui col!'me hier . 

1° . Il ne pere.H paι:ι f air e de dout e que cet t e ooope r nti on 
politique prendra d ' abord son depart dans le cadre des Comrnma.ut es 
europθcnnes oU une certaine e.ccoutιunance con!!!"unauta.ii e se 
me.nif este dejθ. . 

.; . 
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20 . Cependaηt, 1es Co!!!I"unautes nε sont paa l'Europe du 
~c.useil, et les pe.ys r:ιeΓΙ'~">'~"ι>" dυ Cons~i 1 <'e l'Europe sont en droit 
C! 'esperer qu'une veritable consultetion Ί!Olitique et qu ' une 
cooperation θ. plus vaete echεlle puissent s'inetaurer au ηiveau du 
Comite des 1'1nistres du Conseil de 1 1 Eιu:ope, orEζane de liaison 
εt trait d ' UIΙion pe.r excεllence entre lεs Cor>..munFιutes et le reste 
de la femille europeenne . 

2:.... De la eorte, le fosse poli tique ne viendra pas un jour 
retιplscer ou o.ggro.ver le fosse economique entre les differents 
partenaires d ' une m~me Rurope . ~ Comite dee Ministres du Conseil 
de 1 ' Europe peut tres certainement jouer en cela un rόle 
i~portant d ' barmonisateur et de coordinateur uolitique, rόle que 
les gouvernements dee paye membres auraient tort de negliger , 

22 . Il est sans doute pr~maturθ de dire ce que eero. la 
physionomie future d ' une Europe politiq_uement structurέe . 
L ' ειpproche fέdθrale p?rι:ιit actuelle!"''ent έcartέe ; quant 8. 1a 
confέ.dέration, e11e n'est encore qu ' une 1ointaine ρossibilitθ . 
Toujours est - 11 qu ' au rnoment oU 1a Grande - Bretagne et d ' autres 
auront adhέrθ au t1archέ C;oml'!un le fondernent mt!me de 1 ' oriente.tion 
poli tique de 1 ' Europe se pι"!serει ; cela personne ne peut 1e nier . 

23 . Ι1 importerait donc que 1es gouvεrnements aident 
l'opinion a voir clair dans leurs intentione, et qu ' θ cette 
fin ile prennent le soin de les affirE'.er sε.ns έquivoQue, car 
les prioritθe n'ont de sens qu'en fonction des objectifs 
ultimee . C'est vraisemblab1er:oent de.ns cet esρrit qu ' α pris 
naise81lce l ' idθe d'une confέrence au soDU'Iet 8 Ror::ιe, tout au 
I!:Oins iaut- 11 1 1 espέrer . 

24 . Qu ' il s ' αgisse de 1'adhέsion 8. la C.E.E . d ' une 

~~~~:;~~:~~:sΞ~ia ~~~~; t 1 tlent~: s d~r ~~~&;~~€ ~o~~~a r~:;n~~~o;~ti ons 
poeent et se poseront au Royaume - Uni , du tra.itέ eur 1a non 
prolifέration des arrιιes nucHa.ires, de ses iηcideηces politiques, 
et de l ' nvenir de l'Eurι:ιtom ou bien encore de l ' accέleration 
de 1a dέtente, on peut trouver pa.rtout pretexte 8. sceρticieme , 

l . Voir presse britαnn1quc 1 Daily Mirror (mars 1967) , par 
exemple 11 Adhέrer aujourd 'hui , negocier plus tard" . 

./ . 
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et ? r6~ 1φw·tion quP..ηt 8. dcs 5n:itiεtives p':>litiques 
proch~ nes Δ ι • echellε des Coπrounc.utε!s. Il revient αuχ seuls 
gouvernements de lever ces hyrootheques, ou αlors d ' en tirer 
les ensεi{<I'IEmente politiques sens i5quivoque, car tout ·ne 
peut ttre entrepris simultl:'.n€-l!leηt en ι-urope COLlii!E oertl:'!nB" --­
semblent lε crQire. 

25 . Bc~ucoup a. change en .i.<ι::..ope depuis 1963 ; l'on peut 
dire que les jεux diplomatiques ε. l ' intε!riεu:r de lα 
Cornmunautι!i ont trop souvent ete <:-.nirH~s par une certαine 
mέfiance rι$ciproque crai{"1lant la s··.pr€-πatie de 1 ' un ou de 
l ' autre payθ sinon de deux a lε. foic , αlors que l ' on eQt 
pretere vo1r 1!1 Cof!lrrιunaute s ' lw.rr:1oniscr poli tiquement 
vie-~-vis du monde extε!rieur . Ce εont lθ. autant de prob!emee 
qui se posent f'Ujourd ' hui et q_ui iτιιpliquent des solutions ou 
dee options . Votre RFtpp(')rteur ne peut ni reeoudre lcs une , 
ni prendre lee e.utres ; il tεnr.it a s ' e.bstra.ire de 
l 11nformction quotidienne pour fe.i:re quelques reflεxione 
fonde.mentales et tenter de redonner un liclairage globειl ειu 
devenir pol itiquc de l ' Europe . 

26 . Il F!ppPrtient dt§sorraie eu.x gouvernemente de choisi r 
l eurs j!: Oies en fonction des pr6f~rences et a.ussi des posε:i ­
hilites, sacht'.nt que si la politique est l ' art du compro~is 
et du poeeiblε, tous les co!!:proιnis ne eont possibles . 

27 . Tout progres politique t>.u sein des Cor.mun<J.utes passe 
par une dectsion politique initiale d ' entitι:s souveraines , et 
ne eera pne le fruit d ' un miracle ou d 'une lente maturat on 
e.dm1nietrative . 

26 . L ' lilarrissen:ent des Comr~un..:>.utee et la cro i sea;-,ce de 
leurs aspiτo.tione economiquee qιΛ eri dt'-coule poeent le 
probHme de leure poseibilites polii:iques . C•eet o.ujourd ' hui 
aux gouvernements de dt'-cider s 1 ils cntendent utiliser les 
etructuree existantes dcs CorJ.mune.ιιtθs fJ. cet_te fin, ov, bien 
s'ils veulent s ' en rer.ettre V d 1a>_•tres inetances , le cho i x 
natιιrel litant nlors le Comite des ;;inistree du Conseil de 
l' E"u.iope d.ont le rδle dt§pendra pοιιr une lε.rge part des 
options qui, seront ainei prises , 
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Doc . 2202 

~ 

29 . Son etε-;ι;νt lui conf~rant un mf'nde.t e.seez 1ar/ζe et 
euf!isa.'IU•ccnt souple, 11 n ' eet p~s etonnΓ.!Jt que 1e Conse11 de 
l ' Europe ait evo1ue darrs sεs pr6occupetions avec 1a situation 
politique αι1biante en J:urope tout εn nnforςιιnt cons1d~rab1eroen t , 
nOtaJ"!'lEΠt ·,race ( SΟΠ prO[I.'lf"M€ dε travf'_:l , 88 pρ.rticipation Β. 
1 ' ~1ιιboration du cadre de vie quotidic:n de 1 ' 1:uropι.Sen . 

30 . Lε Conseil de 1 ' Europe ηε s ' est donc jvme.is laisse 
arr€ter pn.r 1es ~ιerιe de la conjonctUre, ce qu ' il doit pour une 
f':Iαl'ld€ P8It Q UJ1L technicit~ P:I81'!diSSD.I1t€ de 8€8 D.Ctiνiteβ 
interiζouvernεrιentnles . 

La vie du Conse1l de 1 ' Europε εst θ. prε' e en t axι.S e dans 
une 1arp;e mesurc eur le prograr-.rne de trt'vail intergouv ernemental 
aνec sa doub1e vocation : intι.Srieure et e:x:tι.Srieure θ. 1 ' ore,αni sation , 
et eur une eι.Srie de V8rinntes dont notre 1.sse~blι.Se α 1a charge 
de dι.Sterminer les grt'!ndεs tεndαncεs εr' esp€-rent qu ' e11es 
trouveront au Comi te des l'inistres et ιlarιs 1 1 opinion 1 ' ech.., 
qu ' e1les ppe1lent . 

31 . D\.:ι, lors , 1εs activit6s techri('u e du Conse1l 
acqui~rent ι:ne νοcειtiοη po11· :lquε de f~i·~, car ellεs assurent 1a 
permanence d 111n Όrocessus intεr~ouve~ncr:cntal dane un dom('.ine non 
controvers~ et , ιmr consι.SqueEt , l'IOinε γ ln6rable que d'outres . 

α) Vcrs une {bP.uche de ~erat~on technigue 
PY~:O~f.:e§-pP:'vSClε·ϊϊ'tst · · · · · · · ·-

32. Vo-;·re R~1)-oorteur a d€j8. P.borde cε :tε question dr.ns oes 
prι.Scι.Sdents rapporte ; η tient cεpεndant ~ffirmer une fo1e de 
plus qu ' il s 1agit Ηι d ' un eect.εur 'importe.nt des activitι.Ss 
!utures du Consei1 de 1 ' Europε. Cεs efiorts posent ave.nt tout 
des prob!Cmes de m6thode . En effεt, 'toute precipita.tion , νoire 
toute publicitι.S tαpa.ςeuse sur tel ou te1 rι.Seultat ou initiative 
mineurs , provoQueraient sDne doute d.εe rι.Sactione que 1 1 on ne 
souha.ite ni de part ni d ' autre de l 1 J~uropc . 

33 . Il s 1 r:ψit d 1un processus qui sεra long; 11 doit donc 
Hre ausei proe,ressi! que resolu . On peut rnisonnab1ement espι.Srer 
QU€ 18. COllabOIStfOl1 d€ plUS €l1 p1US etrOi te QUi 8 I instι:ιur€ entre 
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le Sccretariat General du Conseil ό.e l ' Europe et les 
Secretariate Generaux des differentιs insti tutions 
sp€-cialiseee dee J!ations Unies faciliteront certains contacts 
avec l ' list de l'Europe, nota.r;merιt lorsqu'il s'ε.git de 
possibilites de renforcεr la coop~:ι:ation avec la Co::ι.miseion 
Economique pour 1 ' Europe ί lil enco:.:e, rien ne servirai t de 
br11ler lee etapes 1 CA.r le principe pa:ι:a.tt ε.cquie , C€ qui 
estl ' eesentieleneor::me . 

34 . Depuis plus de deux e_ns et cieωi , le Conseil de l ' J.·UIOpe 
a fe.it de grands proρ;rCs et a pris un cεrtain noi:Ιbre 
d ' orientatione nouvelles . La prS:disp::ιsitioη du Conec 11 pou:r 
t3.J1'orcer des coηtacts aνec 1 'Est pPre.1t ~tre a.dmise par un 
nombre gre.ndissant de milieux ; il lui faut desorl"'ais 
u t ilieer les annees Α venir pour menεr Ηι aussi cet ae~ ct 
de son activite euffis8J"ment l oin pour integrer le Conseil 
de l ' l;urope dans la 11 jurisprudence" europeenne en mati~re de 
rele.tions Est - Ouest . Pour ce faire, le Consei l α besoin d 1 UJΊe 
serie de realisations pratiques, f'O.t - ce dans des secteure 
modestes, mais qui serviront dε 11 lettres de cr€ance " dans 
des domainee dont 1 ' etendue cro t tra peti t λ peti t ave c 
l ' assainisecment du climat general dε la detente . Les 
gouvernements des Etats rιembres doivent aDpuyer le Coneei l 
dans cette mission . 

35 . Sur le plan technique, le Conseil de l ' l:.uropε , par 
les poseibilit€s mιιltiples qu ' offre son progrw..me de travail, 
peut aider les deux versants de 1 1 liuropε 8. trouver un 
l angae;e ccmnun et des l'".ett,odes o:_er::ιblco.bles pour evoquer et 
r€soudre un certain norιbre de probH:mes pratiι;ues conmuns . 

36 . Il est certain que les grc.11des options politiques 
qu ' entrntne la d€tente seront le ff'.it des "super- gro.nd.s 11 et 
3USS1 de ceux qui sont resolus a ηε Pf'S lεαι lnisser le 
monopols des initietives ; ces O!)tions ... lθ. se prendront 
ailleurs qu • αu Conseil de l ' Europe . Toujours est- 11 que si 
m~me lrι d€tente est un fαit politiqι:.e au d€pnrt, elle ε-. des 
consθquences quotidiεnnes qui rclCvent du domιιine tec!ιnique 
et qιιi constituent un des eιerιents -cl€ de ces dernieres 
anness . 

37 , J.ιe ConReil peut εt doit donc contribuer 8. l 1 c.J.1e nagemen t 
culturel , social et humain de cette Lurope poli tiquement 
pacifi6e ; sA. re.ussite sero. ocqιιise des lors que le concept 
de detents a.ura ete depoli tis€ et sera devenu un fondement 
eur lequel construire . 

./ . 
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38 . Le Conseil de l 1Europe εst non seuleπ:.ent le point de 
rencontre des Six εt des paya de 1 1 ••• b.L.B . 1 ιneis encore le trι:ιit 
d 'union entre lee peye nεutres co:::π:e l ' Λutriche, 1' Irla.nι!e , la 
Suede et la Suisse, ninsi Que des pε.ys plus ιHoignes conωe la 
r;.re~e et la '.ι:tu!.JU.ic, J.Vcc l~ ..ceste de la farnillε eur:ιpeεnne 
engaιn;e dans le proces{;'.lS d 'unificat:!.on, Four ces pays-18., le 
Conseil cle 1-l!.urope constitue un irretιplaγable H6ment de 
rattachement ::-.u devenir collectif tout en leur perrnettant en 
I'1~me temps de sauvegarder leur spέ'cificite et la personnalite 
de leur poli Λquε. 

39 . ks aspecte~ poJitiques de,_la neutralite ayant fait 
l'objet de prι?cι?dents rar orts 1 il est inutile de revcnir 
su-ι: le fond de cette question. Tout o.u plus pourxa- t - on precieer 
CΙUe l'inter~ι .. άes :rays neutrcs pour lε Conseil de l'Europe n ' a 

~~~i ~~~~-~u=~i~;;n ~r;' c~~t~~~r~;a~t-~i~;:r ~e~~~~e~~ ~~rr~ement 
discr6tion avec lP'JHelle opf:re lc Consεil de l'Europe, "seule 
or~anieatj.on exJ.s .at1te qu.i enbrasse toute l 1 Europe occidentale 11 , 

cet ln forruule qu.i rι!pond le rτiεux aux -propres inter"ts de le. 
Suisee . L'J,utrichε, εlle aussi, reste attachee aux grandee 
lignee de ea politiquc, et '!.' 5volution dε la C.E.E. ne change 
rien θ. cel~. On le consto.te en rele'\τent qιιe le Chancelier Κl~us 
souligno.i t loro dP. son 'yage & Hoscou en mars 1967 1 que M~me ei 
son pays envis:ιge l'asJ.. ... :iation au :.arct,e Cor-I:!un , cela 
n ' implH~uerε.it pe.s de cι.oix politique et ne rεr·εttrait pe.e en 
.....,,,"!e le ste.tut de nεutr-:ιltte. LA encore, l'attι....:hement et le 
zele de l ' ί.utri~he eu ι.οηι:ιο.l. de l·h\ιropc sont autarιt de preuves 
dς la eincertte d~ c~e pot'Oitions, εt ausei de leur validtte dans 
le temps. 

Voir mεmorar.JW!l !)rt?~t:nM pιιr ~ • S ~ruye 
le 29 e.vril 1963, Doc. 1581. 

2. Voir discours prononcC θ. la rnl1io et θ. la te!evisi "~n 
le 5 mai 1966, ,q Str;:ιsbourg, a l ' oC'caeion de la. Journee 
de l ' Europe . 

. / . 



40. ?our l'.ι•utriche, l'lrlandε , 1<> Suisee et la Suede , le. 
eouplcese Pes r::ιCcαnisr::ιes intergouvernerentaux du Conseil 
l'Eιuope et ln plc.te - iorme ouverte sur le ~onde qu'eet son 
J.ssεmbl€e offrεnt W1E tribu.ηe irremplaςnble pour affirmer 
leur prCsence eu sein de la fa.ι:,illc europ€enne . C'est ainei 
que }- , :;ilsson d€cle.rait r€cε1".I!'εl"t au Parlemεnt eu€doie que 
l'O .C.D.E. et le Conseil de l' ... urope sont des organisαtione 
partic~.liεremert aptes a favoriser le d€veloppet:Ιent dee relεtions 
Eet- Oueet . 

41 . Λinsi en est - 11 pour ces pnye , cornr.ιe lα Grece et la 
Ί'urquie, qui sont 1ηt€ress€s a. l' orientetion poli tique colleotive . 
Ces. pαye -18, pδles de νieille c5vilisc.tion et de grende sagessε 
politique, ont un rδle essentiεl Q jouer Θ.U sein de la famil l e 
du Conseil de l ' Europe , ca.r €tant souvent les plus exposes ct 
dis"?osant pσ..r 18 d ' ιιηe e:rande ex~€rience , ils sont aW3si les 
plus intercsses θ. la d€ternιination d ' une pensee politique et 
d ' une li;me de conduite commune . 

c) L 1 Λssemblι?e du Conseil de l ' Europe est un forwn 
)."ι:o"r-ger'eflt ouvert au mo_nde .~xtl!r:ιeur - -

42 . Cette caract€ristique de 1 '•-ssemblee est certainement 
une σ.e celles qu1 sont le plus volonti(;rs reconnues tant pe..r 
les ε>.utres orgnnisntions internationales que par la plupart 
dcs gouvernemente des btats meσbres εt 1 1 opinion . 

43 . Il est entre drιns les moeurs de notre i.ssemblee 

:~~c~~~~;~i~n~e~r~~~=~~~~~i ~~~f~~~;~~e:;s ι:~ ' ~~~:~~~:ti~n 
rεsponse.hilitθ mondiHle de l 1 Europε ct son ouverture sur le 
monde . 

44 . On peut dire que la vcnue d 1 0 Th:ιnt n coneacr€ cet Hat 
de choses . D€sorn:a1s, notre •. sE:ε:J!lblέe devr<ιit tendre ?Ι ιme 
epA.lε rθpf'.rtition g€or:raphique dE 3Cf.J invit€s 1 αfin qιιe puiε;sent 
s ' ·εxprimer ici toutes les t€rιdances dont l'Europe , qu ' elle le 
veuille ou non, doit tenir comp·,;e . La venuc r€P'Uliere de parle­
mentaires ~es Etr1ts - Unis souli ne cncore lι:ι n€Cess1 te du point 
de vue europl§en d ' unε senbla.ble repar tHion . Ιι:1. recentε visite 
dε personnalit~s politiquεs africnir.ιos α contribu6 puiesamment 
θ ~lαr:tir le ch."'mp dc nos d€bats . Σ 1 .-.siε et 1 ' lιm€rique Iαtine 
devrεo.iεnt , elles nussi , έtre εr.:ten€εs a envoyer de tempe 8. autre 
des rJorte - parol qι·i €le.rgireient nos horizons et coniirmero.ient 
l'inter~te quε rJOUS pcrtons 8. C€6 r€g:ions du p;lobε dont 1 1€V01Ution 
p~ee tres certainement sur notre propre αvenir .,ccidental . 
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45. Ainειi , 1 1 /.seeι:::ιblCe du Conseil ι:1_ι. l ' Europε, tribune 
ouverte eu mon!1e 1::t sur le ronόe, completcr<ι- t-elle 1' oeuvre 
interp:ouvernementale et tεc!:nique qui s 1f'.ccvr>plit ~u niveo.ιι du 
Secr~tnrie.t εt. Qt'.i eεrt R poser les for!ι:'!enι;nts d 'unc 
COOp~rA.tioη ΕΠ profondeur .9. l'echelle de 'OUte l ' Europe . 

d) ~~~}1rfΨorH~;~;r:~ ~'~·c~~~~εil de l ' Europe , 

46 . Il est surprenant , pεr contre , de voir que la plus 
grande pαrtie des o::ouvernernents dεs paye rιernbres evi tent ou 
reetrei gnent l 1ut111sntion politique du Comite dee liinistrce , 
alors que cet instrurnent souple et permerιent pourrni t fort 
bien servir d •e!ement de coordination εt de centre de prevision 
politiquc θ. plus long terme , dans un nonbιe importflllt de 
domainee : coop(ration politique, relαtions Est - Oueet , c.ide 
au d6veloppement, pflr exemple , 

47 . Il sere.it donc extrememcnt OΌυo:rtmJ que lε Conseil de 
l'Burope puisse agir dkornaig selon- ιαιc li~ne dε condui te 
politiquε et cn fonction d ' une pensθe politique dirεctrice 
6vite.nt des il:)provisιιtions sane lεnde,,a:i_n . Depuis p(;U , le 
Conseil s ' est oriente εr: cette direction ηui eet le. seule θ. 
mel!.ε de le eoustraire fiUX contrecoup::; des conjonctures . I.ee 
Etets rncωbree on~· ~ lfur diεposition, au Conseil de l ' ι:urope , 
trois orge.nee εόsentiele : lc Comitθ ιΊ.es 1~1rristrcs , le 
Secr6tar1at C-Gner~l ι:>t 1 1 J.sscnbHε , qιιi sont lεe trois ι::oteur:;ι 
d ' une ~tme machine qu ' il faut LD.intεnir sur un mer.e cap 
politique et technique . 

4Α , Cεe ""·~eurs ont t')ue dee rεssoω:cεs 9.bondt:!ntes , On ne 
ee.urnit donc n{·glip.er lεur intεr~ction , surtout ei le Comitθ 
dee l~inistres vc:ut rerrcndre le rδle poli ':ique qui lui est 
dέ-volu , cc.r en definitiνe cctte "union plus έ-troite 11 cntre 
lee Etats mεΙJΙbres que prέ-coniee le st"-!tut xeste , sinon θ faire , 
tout au moins Α orienter νers des objcctifs politiques COI".J!luns • 
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49 . Il est θ crnindre que la perspεctiνe d 'une E.'urope politi-
quement unie soit encore lointaine . Le Conseil de l'~.urope - quoique 
doyenne dee orp;anisations europeennes - devrait perrnεttre de lε. 
rιnΙprocher, car ces recanisι:~es, excluant toute contrainte , !ont 
de cette organisation un pionnier poli tique permanent , alors 
que ά ' autres organismes, liι?s par des statuts ou des traites plus 
contraigη'\nte et pι=ιr un .<ιcquit dejh important qu'il Ic.ut defendre 
et maintenir , dieposent d ' une moins grande liberte de manoeuvre 
pour prendre des ini tiatives, rendues necessaires et possibles 
grt!ce θ. lf' conjoncture politiquε nouvelle . 

50 , Si le Conseil de l'Europe parvient Δ consolider ses 
competences teahniques et sa vocation largernent europθenne , 
conform€me:nt θ. une poli tique qui aurai t ete clairement etud16e 
et dθfinie au sein du Comit€ des !~inistres , cec1 ouvrirait au 
Coneeil une θre nouvelle et lui fo:r:gerait une plece unique parmi 
lee gra.ndes oreanieations intεrnatlonules . 


